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allait commencer, un léger incen
die qui venait d’éclater dans les en
virons de l’église faillit causer une 
panique, mais grâce au sang-froid 
et à l’énergie de M. le curé Senten
ce et du commissaire-ordonnateur 
Lapointe l’ordre se rétablit bientôt.

GRANDE Après !e sermon, les cinq absou
tes réservées aux archevêques fu
rent chantées par Nos Seigneurs 
Fabre, de Goesbri'and, Iarmot, 
Moreau et Racine.

Pendant tout le temps de l’office 
divin, une garde d’honneur, com
posé de zouaves,s'était tenue debout 
de chaque côté de catafalque.

DK NOTUE-DAMK A LA CATHEDRALE

LIEN. LES FAITS DU JOUR

D. GARDNER k Cil.Les élections générales en Fran
ce auront lieu le 27 septembre.is Funèbres -

Le général Baron de Chabaud 
La Tour, sénateur français, est 
mort à l’âge de 81 ans.

Sir John a accordé la requête 
du conseil de ville de Montréal, 
demandant que la ferme lxigan et 
l’ancien cimelière militaire soient 
transformas en jardins publics.

L’exposition internationale d’An
vers est décidément un succès. 
L’exposition de meubles du Canada 
est considérée comme l'une des 
plus belle et la presse belge appré 
cie irès-favorablement toute l’expo
sition canadienne.

Le Novosti de St Petersbourgh, 
annonce de nouveau que l’émir de 
l’Afghanistan a été assassiné. Ce 
journal dit que cette nouvelle est 
confirmée par des rumeurs qni lui 
viennent du Caucase et de l’Afgha
nistan.

Le docteur Huson, un des prédi
cateurs les plus estimés de l’église 
anglcaine, qui exerçait à Milwau
kee, Etats-Unis, vient de se conver
tir au catholicisme. Il est parti 
pour l'Angleterre, en vue d'entrer 
dans la Compagnie de Jésus.

Le Monde a publié hier un nu
méro double presqu’entièrement 
consacré à raconter la vie et les 
œuvres de l’éminent et regretté 
archevêque de Martianapolis. Sur 
la première page se trouve les por
traits de Mgr Bourget et de Mgr 
Lartigue.

l a "atne nous apprend que son 
chef M. Blake fait des vers ou tout 
au moins est capable de traduire 
les vers des autres du français à 
l’anglais. M. Fréchette fait bien 
des vers lui aussi, et personne s’est- 
il jamais avisé, pour cela de croire 
qu’il est un homme politique ou 
qu’il déçasse la taille du commun 
des mortels.

L’aposlat Chimquy est rendu de 
nouveau à Montréal. Voici com
ment la Presse salue l’arrivée de ce 
piètre sire :

“ On nous annonçait le choléra, 
c’est la peste qui nous arrive, : l’a
postat Chiniquy est à Montréal de
puis hier matin.

“ Il arrive juste à temps polir 
être témoin du spectable édifiant 
de tout un peuple rendant homma
ge à un saint prêtre, il pourra me
surer la distance qui sépare,même 
ici bas, le bon prêtre du mauvais 
prêtre; celui quia vécu en observant 
la loi de Dieu et de l’église de celui 
qui a renié sa foi, cédé à la tenta
tion et scandalisé ses concitoyens 
par des sacrilèges. D’un côté les 
regr Is, les larmes et la vénération, 
de l’autre côté, le plus profond mé
pris, tempéré seulement par la cha
rité chrétienne.

“ Nous espérons que la popula
tion de Montréal s’abstiendra de fai
re aucunes démonstrations hostiles 
contre ce malheureux t cela fait 
trop bien son jeu.”

A LAtawa.' H P LE SERVICE
Dès huit heures et demie, les clo

ches avaient commencé à semer 
dans l’air les notes graves et dou
loureuses des glas, et la foule s’ag
gloméra de minute en minute jus
qu’à l’instant où le service com
mença, soit 9 heures précises.

L’église était toute tendue de 
draperies noires sur lesquelles se 
trouvaient un grand nombre d’ins
criptions. Au centre de la grande 
allée s’élevait un catafalque aux 
proportions immenses, entouré 
d’un quadruple rang de candéla
bres et de chandeliers avec clergés. 
Un superbe baldaquin s’élevait au- 
dessus du corps du vénérable ar
chevêque. Toute l’église était en 
noir et l’obscurité du temple n’était 
brisée qu’à l’endroit où se dressait 
le catafalque.

L’avant-chœur était occupé par 
le clergé. Parmi les évêques pré
sents étaient Messeigneurs Taché, 
Laflèche, DeGoesbnand, Jamot, 
Cleary, Duhamel, D. Racine, Wad- 
hams et Moreau, Monsignor Pâ- 
quet et Monsignor Raymond, et le 
nombre des prêtres est évalué à 800.

Parmi les laïques ou remarquait 
entre autres personnages distin
gués : Les honorables MM. Caron 
et Chapleau, les sénateurs Armand, 
Bellerose, Girard, Paquet, Guévre 
mont, Bolduc, Collier, Trudel, 
Ghapais, etc., les hono ables MM. 
Wurtele,DelaBruëre,Taillon,Beau- 
bien, etc., M. Thomas W ilte. Col. 
Stevenson, grand nombre de 
membres de la législature pro
vinciale, les juges du district, 
Son Honneur le maire Beaugrand 
et les membres du conseil de ville, 
les membres du barreau ainsi que 
les notaires et les médecins, tous 
les collèges et académies, des repré
sentants de toutes les sociétés et de 
toutes les communautés religieuses.

La Chambre des Communes était 
représentée par l’honorable M. 
Royal et Messieurs Coursol, Des
jardins, Massue, Daoust, L. L. De- 
saulniers, Tassé, White, McMillan, 
Guilbault, Hurteau, Bergeron et 
Bain.

La messe fut célébrée par Sa 
Grandeur Mgr de Montréal, assisté 
du Révd M. Huot, comme prêtre 
assistant, de M. le grand vicaire 
Routhier et du Révd M. J. A. Nan- 
tel, comme diacres d’honneur et de 
MM. D. Hogue et S. D. Levasseur 
comme diacre et sous diacre.

Un chœur de 700 voix a exécuté, 
la direction de M. Charles La-

Salle Sainte- Anne,
DIMANCHE PROCHAIN

blic d’Ottawa 
amande qu’ 
modérés. On 
RDS sont à la 
îs fournis sur

Immédiatement après la derniè
re absoute cortège se mit en mar
che pour se rendre à l’églUe de 
Notre-Dame de Pitié où l’on devait 
prendre les restes de Mgr Larti 
g ne.

TOUTES H4IU IHMUSES
A 3 heures P. M.,

AJ’occasion de la Fête Nationale du DÉTAILEËËcS M PRIX Oil illlflt !
0

7fice Toute la rue Notre-Dame et la 
Côte Saint-Lambert étaient rem 
plies d'une foule immense. Le 
cercueil de Mgr Lartigue ayant été 
placé dans un corbillard en tout 
semblable à celui qui portait le 
corps de son illustre successeur, le 
convoi se mit de nouveau eu mar
che, pour se rendre à la Cathédra
le, passant, comme nous l’avons 
déjà indiqué, par la route suivante: 
Côte St Lambert, rues St Jacques, 

Inspecteurs, St Antoine et de 
la Cathédrale.

\ 24 JUIN PROCHAIN.
1 Il y aura des discours patriotiques et de 

la musique.

Tous les Canadiens d’Ottawa et des 
Paroisses environnantes sont priés d'y 
assister.

3,000 PIECES II’INJLIIENN ES
i Patrons nouveaux et très jolis.

Ces Indiennes doivent être vendu de 7c à 15c par verge.
i S. DRAPEAU,

Président-général.
L. A. 0MV1BR,

Sec.-Archiviste.
nlre place 
qui nouHè I 1000 NEUFS DE MOÜSM A ROBEdes

Prix, depuis 10 cents à 20 cents la verge.
Le jdus beau lot de Marchandises qui ait été achelé à Ottawa.

A LA CATHÉDRALE
Lorsque l’immense cortège fut 

arrivé à la Cathédrale, on déposa 
les deux corps sur le riche catafal
que érigé au centre, puis commnnç 
la récitation de l’oiïice des morts.

Les décorations, à la Cathédrale, 
étaient splendides et font honneur 
à M. Beullac.

Toute l’église était tendue de 
noir, et le catafalque, de la plus 
grande richesse, élait tout resplen
dissant de lumière.

Au-dessus du baldaquin était 
suspendue une splendide couronne 
de fleurs. A la tête du mausolée 
étaient placées en croix deux crosses 
épiscopales ainsi que les ornements 
pontificaux.

Aux quatre angles, brûlait de 
l’encens dans des urnes de marbre. 
On avait placé un écusson portant 
les armes des deux évêques dé 
funts, de chaque côté du grand 
autel. A l’extérieur de l’église se 
trouvait l’inscription suivante : 
“ Ecce Sacerdos "Magnus qui in 
diebus suis placuit Deo et inventus 
est justus.”

A l’intérieur était cette autre : 
“ Vivo jam non ego, vivit vero in 
me Chrlstus.”

LE CANADA
f.i recta.
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W Venez do lionne heure pour faire votre choix d’indiennes et de 
mousseline, chezanada

LA SITUATION EN ANGLE- 
TERREci-devant as- 

forme le public 
r -prendre son 
58 et 60 rue * 
geur trouvera 
ension de prê
tant t on tinueL 
marchands de 
îhemin de fer, 
rouveront tou- 
iu prix le plus

►rietatre,
10 Rue Murray , *

D. G ARBITER <& Oie., 
NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS 

Importateurs Directs.

La Reine a accepté la démission 
de G'adslone et a appelé lord Salis
bury à former un nouveau mi
nistère.

AU PARLEMENT
12 juin

Je ne vous envois que deux mots 
aujourd’hui. Il y a actuellement, 
en effet, diselta absolue de nouvel
les dans les couloirs de la Cham
bre, et les meilleurs limiers du ra- 

\ contage en sont pour leurs frais de 
pas et démarches.

Le général Middleton continue 
■ bien, à la vérité, à suivre là bas, au 

Nord-Ouest, la piste du Gros Ours ; 
, mais, quand fera-t-il une fin avec 

' ce barbare ennemi, c’est le point 
qui reste obscur et c’est pourtant 
celui qui intéresse davantage le 
journaliste.

Quand aux séances de la Cham
bre, elles ont repris leur allure ac
coutumée, depuis que le bill électo
ral a subi sa dernière phase en 
comité général.

Cet après-midi, pourtant, M. Mc
Neil a soulevé un peu la ire de 
l’opposition, en présentant une re
quête signée par quinze personnes 
qui demandent qu’on retranche 
leurs noms des protêts que le parti 
grit-rouge a produits contre la nou
velle loi du cens électoral. Toutes 
prétendent qu’on leur a fait signer 
ces-documents en usant de fausses 
représentations.

A kla suite de cet incident, la 
Chambre s’est formée en comité sur 
une résolution aux fins d’accorder 
des subsides de terre à certains che- 

^ nuns de fer du Nord Ouest et la 
. séance s’est ajournée à 11. 50 p. m.

Lorgnon.

ARTICLES DE MODES
m GROS KT m DETAIL

Photographies
GRANDE REDUCTION

ÜRE
il de Fer 
ORR
LINGTON •

Nonobstant les ventes considérables des 
dernières quatie semaines, mon stock de 
Chapeaux garnis et non garnis demeure 
sans rival dans la cité par la variété 
et la réduction dans les prix, qui sont par. 
fois même plus bas que les prix en gros. 
Plume* d’Autrnches,

Flenra Françaises,
Nouveaux rubans. 

Nouveaux thaïes carres en soie, 
Nouvelles ceintures,

Noveanx thaïes de 
fantaisie en laine,

un mois siiiumT
Photographies gram eur

CABINETtoutes descrip-

$2.00 par Doz.t bureaux : une

Magasin de Chiffons d’Ottawaclôtures en fil ,
janiers, tamis u - . , 
couchettes, etc. l,

CHEZ

Dorion <&! On a besoin de VINGT FILLES dans 
cet établissement, et de bons salaires se
ront payés. S’adresser au No. ‘257 rue 
Cumberland.

et autres articles qui nous arrivent chaque 
jour, et complète mon stock dans toutes 
ses branches. Rappelez-vous que toutes 
les marchandises sont marquées d-j leurs 
prix, et qu’il n’y a point de second prix.

1m.
Delorme

110 Rue Sparks et 568 Rue Sussex,ALEX. D AC K US, Gérant.

ROTIES ET SOULIERS Coin de la rue Rideau.
OTTAWA.I A. Woodcocksous

belle, la messe de requiem harmo
nisée.

Ce chœur était composé des 
membres du chœur de Notre-Dame 
et des élèves du collège de Mont
réal et du collège S te Marie.

M. Ghs. Labelle avait préparé 
pour l’occasion un Lacrymosa et un 
Libéra de Piel, qui ont été chantés 
pour la première fois à Montréal.

Des solis ont été exécutés par 
MM. Cholette, Lortie, Duquette,

18 Oct. 1884 la.
Magasin Spécial de Modes,

39, RUE SPARKS.
•ecevoir le 
Liment 
et doreea 

lui ait 4 
en Canada

ASSORTIMENT COMPLET de Chaus
sures de tous les genres, dernier style, 
pour hommes, dames et enfants, pour les 
saisons du printemps et de l'été. Grande 
réduction ; prix extraordinairement bas 

L’assortiment est complet et coas; 
ble, en sorte que les acheteurs ont tout le 
choix désiré.

LA PROTECTION SANS EtiALE

ISAIE DAZE
Manufacturier

Hotel du Castoridéra-

IRATT. 451 et 453 rue Sutsex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôt» !. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
à l’établissement.
E. CHEVRIER, proprietaire

Ottawa, 18 déc. 1884.

G. MURPHY.
No 538 rue feussex, Ottawa.: MEUBLES.. —(ET)—

Marchand de Chaussures
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DBS RUES

Dalh.ou.eie et de l’Eglise
OTTAWA.

Bfivoir à ses nombreuses pra
tiques et au public d’Ottawa et de ses en
virons en général au’il a acheté et 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES

_ 17 mal 18 5—la
IF.AF.
hantillon» de „ 
rine.

Me a. McDonaldetc.
Pendant la messe, la quête fut 

faite au profit de l’œuvre de la ca
thédrale, par les Révds MM. Pri- 
meau, Piché, Lavallée, Racicot et 
Vaillant, assistés des zouaves De- 
Montigny, Prendergast, Plamon 
don, Raymond et Toussaint. Cette 
quête a été très abondante et a dû 
réaliser au moins $1000, vu que, 
dans le sanctuaire seul, ou a re
cueilli au-delà de $250.

L’oraison funèbre fut prononcée 
par le Révd. M. Collin, supérieur 
du séminaire de Montréal, qui em
prunta le texte de son discours au 
chapitre àfiième du livre du f ec
clésiastique :

Dédit ipsi Dominais forlitudinem et 
usque in senectute permansit iUi vir 
lus.

Dieu lui a donné la force, et sa vi
gueur s'est maintenue jusqu’à sa 
vieillesse.

Nous voudrions pouvoir repro
duire ici ce superbe morceau d’é
loquence sacrée, mais le temps ni 
l’espace ne nous le permettent pas 
et nous y reviendrons plus tard.

Ci-devant de la maison Beckett A McDo
nald, a certainement

I.’aHHortiment le pin* complet 
et de* mieux choisie

DIPHTHERIA E
— ou —

Désire faireANTI-DIPHTIIEBITIQIIE
Spécifique contre la Diphtheric et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la con

somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes,

D’ARTICLES DE MODES!
WPrix modérés, vu que ce 

stock a été acheté pour argent 
comptant.

'ait de notre> 
décidé d’offrir 
s à des réduc 
léciaux, pour 
TANT.

M. I. Daté désire attirer l’attention du 
pnblic sur ce qui suit :

Ls personnel de l’établissement est sans 
eontredl le plus complet de ce genre à 
Ottawa et est composé d’ouvriers de pre
mière classe.

LA DIPHTHERIE VAINCUE!521 BUE SUSSEX,
Aux ravages de cette maladie terrible 

et réputée incurable, on a truuve un remè
de <|tv n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 

de certilicats adressés à 
par des personnes notables 

foi attestent l’eflic cité vrai-

Mgr Bourget a donné la couse 
* dation épiscopale à cinq archevê

ques et évêques : à Mgr Phelan, 
évêque de Kingston, le 20 août 

. 1843 ; à Mgr Prince et à Mgr N
Blanche!, archevêque d'Oregon 
City, le 15 juillet 1845 ; à Mgr A. 
M. Blanche!, évêque de Nesqually, 

. Territoire de Washington, le 27 
septembre 1846 ; à Mgr .Tes. La roc 
que, évêque de Saint-Hyacinthe, 

• le 28 octobre 1841.

Dr ALFRED BAVARD
LES FUNERAILLES DE MGR 

BOURGET'
TOUTE COMMANDE

Qui lui sera confiée sera exécutée et expédiée avec soin sons le plus court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
datisfactioa garantie. Prix très modérée, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
j#F"Les marchands de la acampagne fe

raient bien d’aller visiter cette MANUFAO» 
TURK avant d’acheter ailleurs

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

BUREAU :Dns que toutes 
!s valent les »-i 
e déception.

«?t des centaines 
l’inventeur 
et dignes de 
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

NO. 376, RUE CUMBERLAND.
Ancienne résidence du Dr Prévost. 
Ottawa, 15 mai

Les funérailles du regretté et 
saint archevêque de Martianopoba 
ont eu lieu hier à l’église de Notre- 
Dame de Montréal et jamais dé
monstration aussi douloureusement 
imposante n’avait rempli le vaste 
temple de flots humains plus pres
sés, plus silencieux et recueiUis.

Au moment où la cérémonie

DR N. LACERTE 
LEVIS. P. a.

Prix : 50 cts. la bouteille, m 
les pharmaciens.

EN DEPOT CHEZ

ti. J. Labelle,iLL & Co. vente ches
Huissier de lu Cour Suprême, B. C. 

RUE BRITANNIA, 
HULL.

Ottawa, 20 nov.1881

IVOR*
ELZEAR ALARIE,

71 Rue Bolton, Ottawa.
29 juillet 1884. 16 mai 841 an
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McDougall & cuznei
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la
GROSSE TARRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,

Eh i
dessus 
chemei 
me ell<
ost.

—Je 
tine to 
dame, '

t'HAl 1»1KKKS. OTTAWA,
Et 1 MATTAWA, P.Q.

nCDOUEILL & CUZSER
31 Octobre 1883. la ques m 
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pourqui 
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TAPIS, TAPIS etc. A

MAISON OË TAPIS i
D’OTTAWA. 4M

Ayant to n'sa grand assortiment, les meil- I 
ktoE8*,atonr8, et 1 *a plue lias prix en x j

ïj^b, Maris, Rideaux,
Coru relie». Pôle», <Aarnitiir«» 

et Meuble» «le tou re worte, 
à la

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA,
118 R«ie MM KH,s.

SHOOLBTISD et Cie,
Ottawa, 17 Déc. 1883.
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U K DECINES CELEBRES^
POUR LRS

a Ottawa C. STRATTON. 
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick
i VIS.—Les médecines ci-dessus, célè- / 
rV bres dans tout le Canada pou rieur ■ 

efficacité, ne se trouvent que chez M. C. 
STRATTON. Je mets donc le public 
garde contre les •'ontrefaçons.

T. ALEXANDER. au a u pp 
-Sij 

gnerite, 
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—Mai

N. B.—On peut aussi obteuir Partiel.
GOODALL* A ^Z\

IE, rue Queen, ouest.
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et DAGLISH A FRER
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Chemin de Fer Canadlea du Pacifique
DIVISION DE E’EST ET / 

D’ONTAKIo

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS ER AVANT

Lignv Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
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t rrangemeiilN «l’hiver, corn- 
■uenen n t I.n nil i, 24 No v. 18.84
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P-Laisse Ottawa.... 12

Arr. à Montréal...
m. *

Laisse Montréal.. 

Arrive à Ottawa.

30
P-

10 oc:

.1,D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali- - 
fax, .Saint-Jean, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto * 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1854 ;
L* Ex press du jour quitte Ottawa a 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quille Ottawa à 11.05 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.45 am
“ du jour quitte Toronto à 9.20 an «. | >
** “ Arr. à Ottawa à 6.07 j-h i
•* du soir quitte Toronto à 70.0 pm • T •
" “ Arr. à Ottawa à 5.17 a u

i

peut-on 
qu’on ni 
trouver i

Chars palais élégant sur tes trains du I __ ^Tu 1
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les [ i . *
trains du soir. 1 cnere, v

Connections à 8m Hi's Fall poui \ les autel
Brockville et le chemin de lier du GraiiiT^4^} * à ton rei 
Tronc ; aussi pour le chemin de for ülica f .
and Black River et ses nombreuses coi • muJL ne leur i 
nections pour le sud et l’est. I tuant en

Corn ections à Toronto pour tous let i une puil
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest. 4 > no

Pour les billets, le prix du passage, le f puissant,
sièges dans le char-salon, la table d u \ des ordrt
départ des trains pour le haut de l'Ottawa g qui comi
et tous les autres stations locales et autrn . I flnha
informations concernant les passagers j “ , ,
s’adresser au bureau des billets. ^ a écoute la

4» RUE ELGIN *üe X Honore U
D. McNICOLL d le, la fou

Agent général des passagers. M —ohéumenl
W W11YTB " ,

iSurmiendanl-gAndra <1
pas !W.C. VANHOHNK,

Vice-Président. —Tue

Nouvelle Annonce VALiN & ADAM,
Avocats et Notaires Public».

ARGENT A PRETER. 
BUREAU : 26 rue Sparks, vis-à-vis 

VHotel Russell.

Le soussigné remercie ses nombreuses 
pratiques, pour l’encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le com tierce. Aujour-l’hu 
il a le plaisir de les informer qu’L ’dent de 
recevoir

J. X. VALIN, A. A. ADAM.
M. Adam, membrv -lu barreau de Qué

bec, s’occupera ausf-i dos affaires requé
rant son attention dans cette province.

28 février 1885
10,000 pièces de Tapisserie Chincise

Nouvellement importée, avec aussi un loi 
de patrous fleuris pour chassis- Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livres de Messe Anglais et Français, ei 
une foule d’autres articles religieux, poui 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’être reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix. 

Verreries, Bijouteries, etc., ae premiei 
Vaisselle anglaise, à très boi

t. Qliivar
A VOUAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau • t 
Sussex, Block d'Egleson, Ottawa, Ont 

üür ARGENT A PRETER 
Ottawa, 3 janvier 1883.

Ch°chi

J. L. iVtif lM, L. L. B.On continue comme ci-devant à repasser, 
teindre et repasser toutes sortes de fourru
res, à des prix modérés.

EDOUARD THIREAU,
290 Rue DALHOU&lE.

21 Nov. ’84

AVOCAT
124 Rue PRINUIPAL£, Hull

45 Rue MURRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884 1 an

Mb II till lnpg CnM*i l g, MVERDEE
Recouverte» » MAGASIN GÉNÉRAL DE

FERRONNERIEPour la guén 
son certaine d 
toutes les aflet 
lions bilieuse^ 
torpeur du foi' 
maux de têt 
in di

%

r Vous trmiv. rez chez iv.oi tout ce 
qu’il faut dans cette ligne

ges lions 
a», étourdissement 

et de toutes iet 
!«• sivais fonction!.. •

Outils, Utius, t able, i haine.
I3to.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastic
malaises causés 
meut de V 

Ces pii 
comme él

'estomac, 
nies sont ; .tt n I recommande. ; 

sûre et des plut 
es maladies piu 

Elles ne contiennent 
rcure ni aucune de ses prépara- 

eu étant un unissant purgatif, 
administre dans tr irrmorti 

n tiennent aucune dt

ède; re8i Etc.
Gomme par le passé un asso li

ment complet de
emcacee remeaes . 
haut mentionnées, 
tas de met 
ions. Tout 

pouvant éti 
quel cas, elles ne co 
ces substances délétères qui pourraient u 
rendre préjudiciables à la santé des enfant: 
ou des personnes âgées. Les Pilülks d» 
Noix Lonoübs Composées, db MoGalh, son* 
préparées avec soin, avec un extrait cot.» 
centré, tiré de la noix longue et corabinl 
avec d’autres principes végétaux, de ma 
nière à les placer au premier rang parm 
toutes les pilules stomachiques jusqu'à pré. 
sent offertes au public.

B. B. Mo

QUINCAILLERIE. 
69&71 Rue WILLIAM

'i E: S.-, r i.

CHEMIN DE FERGALE, Ohimistt-, 
Montrés

1883
La route directe pour re rendre de 

l’Ouest à tous les points du Nouveau- 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de 
Vile du Prince Edouard, du (Jap-Breton 
et de Terreneuve.

Toutes les places de bains, les stations 
de pêche et les lieux d’amusements les 
plus popu 
échelonnés sur cette route.

Des chars palais 'aissent Montréal les 
lundi, mercredi et vendredi pour Hali
fax, et les mardi, jeudi et samedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption.

Les trains de l’inlercolonial connectent 
d’une manière constante à la Pointe Lévis 
avec le chemin de fer du Grand Tronc et 
les vapeurs de la compagnie de Naviga
tion du Richelieu,en destination de Mont
réal, et à Lévis avec le chemin de 1er du 
Nord.

D’élégants chars palais gréés de bullets 
et des chars-tabagies circulent sur toute 
la ligne.

Il existe des restaurants de première 
classe à des distances raisonnables.

FETESI FETES! FETESI
MAfiASlillÉ filïOS.

laires du Canada se trouventCHAMPAGNE ! VINS RECHERCHÉ© 
CIGARES !

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient -l’étre reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Parton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, 1. H. Mumm, Char
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

N0. 450. RUE SUSSEX

W. O. HcKAY,
Propriétaire.

Ottawa, 5 Déc. 1884

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience 
prouvé que la route de l’Intercolonial est 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres
sant à

FÜM LZ
IÆS CIG 1RES

CABLE E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les -.assagers et le fret de 

l’< suest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto.

ET
D. mTTINGBR,

Surintendant général
Bureau du chemin de fer. 

Moncton, N. B., 26 Mai 1885

SPRUCINE
Une des meilleures prèpa* 
rations offertes jusqu'ici 
au public, pour le soolagt ' 
ment immédiat et la gut» 
rison de la Toux, du Rhon <, 
de la Bronchite, de l’Er- 
rouement, de la Groupe et 
de toutes les maladies de ie 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 25 et 
50c la bouteille.

B. E.klcGALK, ChimisU 
Montré/ '

MANUFACTURÉS PAR

OMIS & US
■EL. fl

Sirop des Enfants du Dr Godera
rop est prépa 

rôe avec l’approos- 
tion des professeur 

WVi de l’B- oie de Méde 
... , , MmJSrv cine et de Ohiru. 
If rA fi'e de Montré»
i ■/”* ÿ”eu,l6 de Médec

■ 7hr do l’üniversi r
Collège Vicio

3 déc.
Ce sir

Presents de i\ oel
JOUR DE L’AN

J’ifjfajjda

Le sirop des en 
'iilij/ASj fanta est supérieuf 
^%£w/ * 100teB iee prôpe»

rations calmanti i 
offertes aux mènt 

de famille pour conserver la santé de lemt 
enfants ; il peut être donné avec »a plvi 
grande confiance aux enfanta dans les e«t 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterii. 
Dentition douloureuse, insomnie, Tou*. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandes le Sibop do Db Godbbbi et 
n’en achetés point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etat

C. H. D0UCET
(Ci-devant employé chez S. I a porte)

MANUFACTURIER de RIJOUTERIES,
[Bâtisse de VHMel Russell)

RUE SPARES. OTTAWA.
Confectionne et répare toutes espè 
ces de bijouteries.

GRAVEUR. ARGENTEUR 
ET DOREUR.

MONOGRAMMES (SPÉCIALITÉ).
12 dec ’84

Unis
PRIX, as Cto. LA BOUTEILLE,

Seul proprietaire,
B. E. MoGALK, Chimiste.

Uor.lt3 m 1883. tu

LE REPOS DES FATIGUESQUELQUES NOTES
Sur les personnages historiques qui 

doivent figurer dans la grande 
Cavalcade du 24 jam 1885.

Vous qui ôtes fa1 i gués, insou
ciants. sans espérances, qui souf
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moit, 
soyez sans inquiétude. Cette pré
paration presque miraculeuse con
nue aux États-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour ta guéri 

de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections du

PLIS DB CALVITIE(Suite)
10o—D’IBERVILLE (Représenté 

par M. G. Duquel). Pierre Lemoi
ne, Chevalier d’Ibe-ville, chargé 
d'aller combattre les Anglais dans 
la Baie d’Hudson, partit de Plaisan
ce le 8 juillet 1697, avec trois vais
seaux de ligne et un brigantin.

Arrivé en vue du toit Nelson, il 
fit rencontre de trois navires an
glais, l’un de 52 tonneaux monté 
par 250 hommes d’équipage et les 
deux autres de 32 canons chacun. 
Bien que ses forces ne fussent pas 
comparables à celles de l’ennemi, 
d’Iberville n’hésita pas à engager le 
combat et remporta une brillante 
victoire. 11 coula bas un des na
vires anglais, s’empara du second 
et força le troisième à chercher son 
salut dans la fuite, après l’avoir 
fort maltraité. “ Dieu merci,” di
sait-il, “je n’ai eu personne de tué, 
mais seulement dix-sept blessés.”

CERTIFICATS SFR CERTIFICATS

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi
cats suivants :

son

Essayez la sans délai.

DIAMOND DYES

Partout on reclame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

Montréal, 29 janvier 1884.

Monsieur C D. Gin ux, pharmacien, 601 
rue Notre-Dame (ouest) Montréal.

Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres toutes les prépara
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté com
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir usé trois boites, j’avais une. 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
servir de la Valeria.

PETITE GAZETTE
Je viens de recevoir 50 boites de 

citrons que je vendrai à 20 cts la 
douzaine. N.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domijj 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encourauement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Les propriétés de la Diphthérine 
du Dr N. Lacer»e sont inapiéciables 
pour toutes les mahadies de la 
gorge, des bronches et des pou
mons.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb Prix 25c. la 
boite. En vente chez G O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

La Svrucine—La sprucine 
remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune a itre espèce de composée 
de gomme d’épinoite, que l’on vante 

aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
G. O. Dacier, Ottawa.

un demande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvalles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse :

The Canadian Air Gas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q.”

9 oet 1a

A. Savard.
11 o—DE VAUDREU1L (Repré

senté par M. C. Landreville). Phi
lippe de Rigaud, marquis de Vau- 
dreuil, gouverneur de la Nouvelle- 
France, suivit toujours d’un œil at 
tentif les développements du pays. 
C’est durant son administration que 
furent érigées les fortifications de 
Québec, entre 1720 et 1725, sous le 
contrôle de l’Intendant Michel Bé- 
gon, qui était également chargé 
des intérêts civils, judiciaires, fis
caux et maritimes de la Colonie. 
Après avoir occupé sa charge du
rant vingt-el-im ans, l’illustre gou
verneur mourut au Chateau St 
Louis, le 10 octobre 1725, âgé de 84 

Trois ans avant sa mort, il

Aurkrt Larosb, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott.

Je, soussigné certifie que la pommade 
eux sur maValeria a fait pousser des chev 

tête chauve à l’dge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholkttk,ans.
avait été décoré de la grande Croix 
de St Louis, après avoir passé cin
quante-trois ans au service de l’E
tat. 11 fut sincèrement regretté des 
habitants du pays qui perdaient 
en lui un administrateur zélé, vigi
lant, éclairé et profondément reli
gieux.

Cultivateur.

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Laviolette et Nelson,

Pharmaciens,
Montréal.

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 on 
12 boites de la VaHria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux tont repoussés très épais Plu
sieurs ici ayapt été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valéria

comme

12o—Baron de LONGUEUIL (re
présenté par M. V. Landreville). 
Charles Lemoyne, fils de Charles 
i.vinoyne venu au pays en 1640, 
était l’ainé de la famille. 11 s* c- 
cétia à son père comme seigneur, 
fut anobli et fait baron de Lon- 
gueuil en 1699. Il naquit à Mont
real. Lemoyne de Longueuil et 
ses frères, de toute la noblesse 
canadienne, sont certainement ceux 
qui ont recueilli le plus de gloire 
à la guerre, suivant que le laisse 
assez voir les annales historiques du 
pays.

tant

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.

Ottawa, 15 mars 1884
Je certifie que depuis deux ans mes che

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pomma. e VALE
RIA, trois fois, n.es cheveux ont c ssé de 
tomber.

L. Bélanger,
Photographe,

St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883 
Je certifie que la Valéria m’a été très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valeria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

13o—De la GALISSONNIÈRE 
(représente par M. J. B. Pigeon). 
Rolland Michel Barri n, comte de 
la Galissonnière, officier de marine 
de distinction, devint gouverneur 
par interim, lors de la capture du 
marquis de la Jonquière, alors gou 
verneur-général du Canada.

M. de la Galissonnière avait 
l’ambition de conquérir le plus de 
territoire possible dans l’ouest pour 
le profit de la France, mais ses 
recommandations ne furent pas 
écoulées comme elles le méritaient ; 
toutefois, il fit ériger sur divers 
points du fleuve St Laurent et des 
lacs de l'ouest des forts qui furent 
d’un grand secours pour la défense 
de la colonie.

Le traité d’Aix la Chapelle ay 
rendu la liberté au marquis de la 
Jonquière, il vint reprendre sa 
position de gouverneur-général et 
M. de la Galissonnière repassa en 
France, où il continua à travailler 
en faveur du développement de la 
colonie. Il mourut, quelques an
nées plus tard, à Nemours.

F. X. Bougie.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatru-vingt-un, par 

suite d’occupations et d’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir chai ve ; en quelques semaines, je 
ptrdis tous mes cheveux du sommet de 
H tête. Je fis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit faire l’essai de La Va
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d . voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

L. P. Champagne.

M. N. LAMARCHE
Montres et 
orter ses

Importateur de Bijouteries, 
Argenteries vient de transp 

marchandises au

No. 490, RUE SUSSEX.

ant
Ses effets sont directement importés d’An

gleterre, de Paris et des meilleures 
m*nufactnres des Etats-Unis.

Ses prix défient compétition. Allez faire 
visite et jugez-en vous-même.

Les montres et les bijouteries réparées à 
bon marché et avec soin.

-=.90, Rue SUSSEX.
Ottawa, 17 avril 1885.

14o—DE BEAUJEU (Repré enté 
par M. Arthur Taché). Daniei-Hya 
cinthe Marie-Liénard de Beaujeu, 
capitaine de la marine, fut le héros 
de la Monongahéla. Tous les his 
toires reconnaissent que cette ba
taille de la Monotiganéla, que li
vrèrent les troupes françaises com
mandées per M. de Beaujeu, est 
l’une des plus mémorables de l’his- 
toriens américaine. Les canadiens, 
dans le combat glorieux ;du 9 juil
let 1755, donnèrent de nouvelles 
preuves de leur bravoure et de leur 
bonne volonté, et les sauvages s’y 
conduisirent en alliés fidèles et zé 
lés. Les deux généraux Brad dock 
et de Beaujeu furent tués durant 
la mêlée.

Macdougall, Macdoug ail & Belcourt
AVOCATS, PROCUREURS,

Agents pour les affaires de la Cour Su
prême, le Parlement, et des Départements 
du Canada, ac.

“Scottish Ontario Chambers” coin des 
Sparks et Elgin, Ottawa.

Hon. Wm. Maodoüoall, C. R.
Frank M. Macdoooall.'

N. A. Bblcoübt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre du Barreau 

d’Ontario et de celui de Québec, s’occupera 
aussi des affaire? requérant son attention 

i dernière Province

Montréal, octobre 1883,
Je, soussigné, déclare avoir perdu com

plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la JUine/'ve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch- z MM. Lavio
lette et Nelson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Laviolette lui-même qui 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’ê-tiis nier —i' a 
piètt ment chauve. J 5 me suis servi d’uue 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les ch -veux étant plus 
fins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résui at

Je suis gardien de la barrièie de la Côte 
Saint-Antoiue, tl je s^rai heureux de don- 

la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’au eur de cette merveil- 
leure découverte.

••n /non six mots—com-

Aux Inveuieurs
J. CoursoUe & Cie.Si vous craignez de devenir cou- 

somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit, ou en 
core si vous redoutez le choléra 
iarce que votre estomac et vos in
testins sont souvent dérangés, ser
vez vous sans hésiter des Amers

Solliciteurs de Brevets <T Invent». 
Dessins de Fabrique, Marque* 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondents ans Etau 

Unis, en Angleterre et en France.

J. COUBSOLLE & Cie.,
Chahbhi Victoria,

Vts-ù-v- e bureau des Brevets,
OTTAWA, On»

Canadiens du Dr N. Lecerte, les
quels sont le plus sûr rophylacti- 
que ou préventif de ces redoutables

Pisrrr Dams.

Knvente chez tous les utiarinaciens.
HAHVhY, boite litmaladies.

30 et» la bouteille En gros par M. 
P. O-, Montréal.

p —Boite tr. 
•lk Fév. 1NH3
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se, toi qui es la fille d’un grand 
seigneur ; mais mets-toi à ma 
place : si tu avais une mère com
me la mrenne, qu’en ferais-tu ?

—Je l’environnerais de tant 
de soins affectueux, je lui témoi
gnerais, à la face du monde, un 
respect si tendre, que les étran
gers, qui seraient portés à souri
re àson langage, diraient à la ré
flexion. Il faut pourtant que 
cette femme ait des vertus do
mestiques qui lui attirent l’a
mour des siens, et des qualités 
qui compensent
ducation et son manque d’usage 
puisque sa fille, qui est une jeu
ne personne intelligente et bien 
élevée, l’aime et la vénère à ce 
point.

—Mais enfin je suppose que 
monsieur ton père, qui a l’air 
d’un roi d’un roi dans son beau 
carosse à quatre chevaux, ou 
que ton frère le chevalier, qui 
est lui, aussi, un grand gentil
homme, viennent te voir chez 
nous quelque jour, et se trou
vent avec ma mère, que pense
ront-ils d’elle ? réponds-moi hon
nêtement, franchement, sans 
mentir.

—Eh bien ! sans mentir, et la 
main sur la çonscience, ils di
ront : Voilà une paysanne qui 
n'a eu ni le temps, ni les moyens 
de se procurer de l’instruction ; 
ce qui esl un malheur inhérent 
à son ancienne position sociale ; 
comme les gens bien nés ne 
rient pas du malheur, mon père 
et mon frère ne riraient pas le 
moins du moude. Mais s’ils 
voyaient tes haussements d’é
paules et ta moue dédaigneuse 
en écoutant parler ta mère, ils
pourraient penser........

—Eh bien ! quoi ?
—Voilà une petite créature 

que l’orgueil étouffe.
—On a bien raison de dire, 

s’écria Marguerite eu cachant 
son dépit sous une plaisanterie, 
que les localités influent sur les 
caractères ! Tu es comme le vieil 
Océan qui baignais nos côtes : ta 
grondes toujours.

—Allons faire nos malles, dit 
Valentine.

Peu de temps après, la voitu
re de Mme Gravillon roulait sur 
le pavé de la petite cité gauloise 
emportant les deux pensionnai
res.

—Tiens, dit Marguerite en 
portant un dernier regard du cô
té de la splendide abbaye, je me 
suis si lestement dépêtrée des 
mains de nos jeunes compagnes 
que j’ai oublié de pleurer !

—Au bout de deux heures de 
voyage, par un clair de lune 
charmant, la voiture s’arrêta en 
face d’une longue avenue, à l’ex
trémité de laquelle on remar- 

en quait une vaste maison de cam
pagnes. Les voyageuses mirent 
pied à terre auprès d’un large 
perron, où le père de Marguerite 
vint les recevoir avec une jroli- 
tesse gourmée qui répondait par
faitement à l’expression britani- 
que de sa figure, à moitié perdue 
les replis d’une énorme cravate 
blanche. La présentation se fit 
dans les formes ; car M. Fravil- 
lon qui tranchait du pacha dans 
son intérieur, tenait singulière
ment aux belles manières.

—Tiens, Gravillon,dit la dame 
du château en alignant de son 
mieux la phrase obligée, vlà 
mamzelle Valentine de Viques 
que je te présente. Je n’ai pas 
besoin de te dire que son grand 
père, le pauvre cher homme 
était........

—Officier, se hâta de dire M. 
Gravillon brusquement à sa 
femme. Mademoiselle est la bien
venue.. la très-bienvenue.. Ma 
famille a eu beaucoup à se louer 
de la sienne.

—Je le crois ben. Le vieux ba
ron a baillé à ton grand père de 
beaux chants que {’avons encore; 
et quand ton père allait au 
château, le digne vieux seigneur 
lui donnait toujours..

—Une poignée de main ami
cale, interrompit le parvenu en 
faisant à sa lomme des mena
çants.. Mais prenez la peine d’en
trer, mademoiselle, et regardez- 
vous comme chez vous.

Cela dit d’une manière conve
nable. le maître du château dé- 
crtvit un cercle avec sa main 
droite, afin de la présenter plus 
élégamment, et fit entrer Valen
tine en grande pompe dans la 
toile à manger cinquante personnes,

—Tu en parles bien à ton ai- ' comme disait la dame du logis.

FEUILLETCIT “J’ai souffert”
De toutes les maladies imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. Anuersou m’a rt com

mandé les •* Amers de Houblon,"
J’en ai consommé deux bouteilles !
Je suis complètement guéri et je recom

mande sincèrement les Amers d ■ Houblon 
à tout iy monde J. D. Walker, Buckner,

ATELIERS TYPOGRAPHIQUES
VALOTl»; et MARGUERITE ÉPILEPSIE 

HYSTÉRIE 
CONVULSIONS

MALADIES Laxoyenne
NERVEUSES

— DU —
OU

èrronneriea à bon mar 
lies ebea LES DEUX AMIES

“CANADA”i Suite)
Eh bien, si vous passez par là- 

dessus, acceptez mon offre fran
chement, sans barguigner, com
me elle vous est faite., le cœur y

L & CUZNEJ
Mo. Guérison souventt 

Soulagement toojonrsl
le la

Je vous adresse ces quelques lignes 
comme

Gage de reconnaissance pour vos 
Amers de

rABBIERE,

:oin de la rue Ouïe,
ET DU

W» L'MtMXX U LA
ost. SOLUTION ANTI-NERVEUSE(t »—Je le crois , s’écria Valen
tine tout attendrie. Eh bien, ma
dame, vous aurez pendant quel
ques mois une fille de plus.

—C’est ben honnête, c’est ben 
aimable ce que vous dites là, 
mamzelle, et çe me remue vrai
ment le cœur ; mais v’ia la nuit 
qui approche, faut partir.. Allez 
faire vos paquets, mamzel Mar
guerite, et voyez voir à ce qu’on 
porte vote malle, avec la celle 
à mamzelle de Viques.

—Oh ! que je suis malheureu
se d’avoir une mère commune à 
ce point ! s’écria Margu rite dé
sespérée lorsqu'elle eut quitté 
le parloir.

—Est-ce que tu aurais un 
mauvais cœur demanda froide 
ment Valentine.

—Eh non, mais je rougis..
— De ta mère ! Marguerite ? de 

ta mère qui a si souvent sacri
fié son repos de la nuit et du 
jour pour veiller sur toi ! de ta 
mère qui n’avait pas jadis de 
plus douce joii que de te bercer 
sur ses genoux en chantant ses 
plus belles chansons ! de ta mè
re qui a si souvent mêlé s s 
pleurs à tes pleurs, et scs souri
res à tes sourires ! Oh ! mais, 
sais-tu que c’est affreux cela ! 
rétracte-toi bien vite, je t'en 
prie!

—C’est sa faute, après tout ; 
pourquoi m’a-t-elle donné une 
éducation qui m’apprend qu’elle 
en manque ; si j’étais restée 
ignorante comme une villageoi
se, je ne m’apercevrais ni de ses 
locutions vicieuses, ni de ses 
continuelles bévues, ni de ce ton 
horriblement vulgaire qui lait 
rire à ses dépens, et qui me met 
au supplice.

—Si j’étais à ta place, Mai- 
gnerite, je ferai un meilleur usa
ge de l’éducation qui établirait 

. entre ma mère et moi cette triste 
différence ; je lui cacherais ma 
supériorité avec un soin pieux, 
et je la bénirais chaque jour 
dans mon cœur de n’avoir pas 
eu l'égoïsme de me tenir à son 
niveau. Loin de là, tu écrases 
madame Gravillon sans merci, 
sans pitié.

—Est-ce qu’elle s’en aperçoit 
seulement ?

—Sans doute, qu’elle s’en 
aperçoit ; ne vois-tu pas que ton 
esprit lui fait peur et la tient 
crainte ? Elle tremble réellement 
devant toi, cette pauvre femme ! 
Son œil intimidé sollicite vaine
ment une indulgence que tu 
n’as pas, et qu’elle mérite à tous 
égards, même d’un étranger ; 
car elle a un excellent cœur, ta 
mère !

—Je ne dis pas non; mais quel 
burlesque language !

-Il n’est pas correct, j’en con
viens ; est-ce une raiso i pour 
que les rôles soient intervertis 
comme ils le sont entre ta mère 
et toi ? C’est elle qui te respecte, 
et toi qui te dispenses de lui 
rendre le moindre devoir filial. 
Elle t’appelle mademoiselle Ma.- 
gaerite, son regard te demande 
sans cesse : Fais-je bien '( et tes 
yeux insolents lui font constam
ment une réponse humiliante et 
dure qui navre son cœur mater
nel ; c’est mal cela, Marguerite, 
c’est mal !

—Mais de bonne foi, comment 
peut-on respecter quelqu’un 
qu’on ne peut s’empêcher de 
trouver ridicule ?

5 sur i«b trains .lu I —Tu oublies une chose, ma
s «ompiumix sur les chère, c’est que ridicules ou non
a ill’s Fail pom \ les auteurs de tes jours ont droit 
a de 1er du GraiitU à ton respect, et que tu ne peux
“nô" breSL co™ JL ne leur refuser qu’en te consti- 
l’est. I tuant en état de révolte contre
into pour tous let | une puissance à laquelle toute
ni du'paMagèfie * puissance cède. Celui qui donne
salon, la toble d u J des ordres à l’étoile du matin,
le haut de l'Ottawa j qui commande à la foudre, aux

J. flots irrités, et dont la tempête 
des I,.nets. écoute la voix, a dit à l’enfant :
SLUIN J Montre ton père et ta mère. L’étoi-
coll B Je, la foudre, les flots et les vents
^passagers. ^ _ ^^obéissent. .L’enfant sera-t-il don c
a uuendant-généra A i Ie *eul qui ose dire : Je ne veux

* " * Hou u Ion. J’ai souffert 
De rhumatism e enllammatoire 
Pendant près de
Sept années et aucune méd cuie n'a 

semblé me faire du 
Bien ! ! !
Jusqu’au moment où je pris 

teilles de vos Amers de Houblon, et à ma 
grande surprise je suis ausis bien aujour
d’hui que je ne l’ai jamais été. J’espère 

Que vous aurez beaucoup de succès 
Avec ce puissant et 
Efficace remède :
Quiconque ! * * serait désireux d’a

voir plus de détails sur roa guérison peui 
es obtenir en s’adressant à moi, E M.

Williams, 1103 I6lh Street, Washington, 
D. C

ES, OTTAWA,
Q. W
I0UGALL & CUZNER son défaut d’é-

la

---------------------- ,4 I W,ANS etc. ♦
DE TAPIS t

deux bou-1
VENT* m OROS524 RUE SUSSEX

PJUUS, 7, Boulevard Oenaln, 7, PARIS 
t PHARMACIE DÜRBL

Mptt i Québec, «hei le D’ Bd. MORIN • 0»,et dam toile Humide di Canada.OTTAWA

?AWA.

Il ET PLACE Dj MARCHE. HULLassortiment, les 
•lue bas prix end? HuileJoted,Moruerte, Üiiieaiix,

Je considère que \otre r'mèd* est le 
meilleur qui existe pour l’indigestion, les 
maladies de rognons,

Et la débilité îles nerf, J’arrive 
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de 
Bien !
Que toute autre choee ;
U y a un mois j’élais extrêmement 
Maigre ! ! !
;,t pre?qu’incapa!de de marcher. Alain 

tenant je
Gagne des forces, et 
De l’embom pointe.
H se passe à peine un jour sans que je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma santé et ils sont dûs aux 
Ann rs de Houblon ! J. Wicklilfe Jackson, 

Wilmington, Del.

le», Garnitures 
e tome aorte, On exécute à eos ateliers toutes scv tes du Dr DUCOUXla

UD-Firrigleie», ai Qatniilia et à l’Ecorci d’orange» amère».D’IMPRESSIONSIPIS D’OTTAWA, 
mmkkn. 1

i-ED et Oie.

i Ce médicament, d’un goût agréable, est facile à 
I prendre et ne donne aucune nausée. Par sa composi- 
I tion il possède toutes les qualités propres .Y combattre :

I lANÉHIE, Il CHLOROSE, les MALADIES DE POITRINE 
i> BRONCHITE, les CATARRHES, i. PHTHISIE 

u DIATHÈSE STRUMEUSE, les SCROFULES, etc., «h.
I En raison de son usage facile, de ses effets multiples 
et sûrs et de son prix économique, les médecins 
l’ordonnent de préférence aux autres médicaments 
similaires.
PAEZS — 209, rue Saint-Denis, 209 - PARIS 

' $• trouve dîne tontes le» principales Pharmacies et Drogueries de l'Onlvere.
____•* défie* des falsifications et imitations

TELLES QUE:r .JRTêtus de corn; tus,
.Mémorandums,

Cartes d'ali
u AoOOl

Cartes de visit.- 
Che-pies,

Billets
Truites,

Euvelopvosr Catalogues,
L>tes île prix

l’i og. animes, 
Circulai 

Affiches,

DÉPÔT GÉNÉRAL :

S&T Les bouteilles qui 11e portant pas 
une eiiqui tlfvblannhe marquée i l’une touf
fe verte d ». Houh'on soin de la contrefa
çon. Rejetez tous les remèdes sans valeur, 
empoisonnés, qui s’ollrent sous le nom de 
“ Houblon ” ou *• Houblons

\
T iHR

^ t Placards,
Lettres funéraires,

Etc., etc., etc. J. B. AUI AL
Peintre Décorateur et Taplsssier,

VIENT DE RECEVOIR

Aux Contractent et Antres.iition d'Alexander
* le* EOONIINN 
rass A l'établissement du soussigné, vous 

trouverez des chassis, portes, persiennes, 
laites, bois à finir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., h 
des prix très modérés.

REMEDE, INFAILLIBLE 
RNMmm — pour —
LEV MALADIES DES ROGNONS 
fLES AFFECTIONS DC FOIE 
La CONSTIPATION, les HEMOR- 
i RHOIDES et les MALADIES 

DC SANG

BLANCS ROUfi AVOCATS «
-C. STHATTOX 
Asie et Saint-Patnck 
fines ci-dessus, célè- / 
le Canada pourtour 
vent que chez M. C. 
ts donc le public ei> 
•efaçons.
ALEXANDER.
i obtenir l’article vé- 
’ORTE, rue Rideau ;
?.. rue Wellington ;
E, rue Queen, ouest.

ROULEAUX DE TAPISSERIES
do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 15 POUR CENT 
meilleur marché quo partout ailleara.

—AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS

Déclarations sur compte,
Déclarât or s sur billet,

Demandes de plaidoyer. 
Comparutions, 

Subpoenas, 
Affidavits,

WOODLAND
\o. 38, RUE RESSEMER

«Près du bassin du Canal.Y

IObpositions. 
Fiat,

Inscription*,
I'M Médecin* reconnaissent son 

efficacité. 4
DEEtc., etc., etc.

18 pim
Dr I\ C. Ballou, Moncton, Vt. 

d K'1d peu\v’oujoura compter sur l’efficacité
TOUTE COULEUR.
M. AEIAL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.4 •' L.

qui était malade depuis deux ans.”
Dr C- M- Summerlin, Sun Hill, Ga.

DANS DES MILLIERS DE CAS 
opéré des cures, lorsque tou 

remèdes avaient échoué. C'est un remède 
qui n'est pas irritant, mais efficace, dont 
■ ’effet est snr et qui ne nuit jamais à la 
santé, dans aucun cas.

Il purifie le sang, fortifie et 
donne une nouvelle vie à tous les or
ganes importants du corps humain. Il réta
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie de toutes maladies et règle 
les intestins. De cette manière, le système 
est débarrassé des maladies les plus dangé-

JOS. SENEGAL
ENTREPRENEURPOUR NOTAIRES ÜE POMPES FUNEBRESil a s les aut

Contras de vente.
Contrats de m triage, 

Blancs de billet , 
Procurations, 

Quittances,

COIN DES RUES

York et Dalhouslc.
OTTAWA.

adien à Pacifique
E L’EST ET /
AK10

AMOURS EN AVANT

Courte

CHEMIN DE FERTransports,
Protêts,

Obligations, etc. «CANADA P» Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués

i- Prix, $1, sous forme liquide ou en poudre.
En vente chez tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle.
WELLS, RICHARDSON A CJe, Burlington, il

LA

VOIE LA plus COURTE
BNTRB

OTTAWA BT MOV TU LAI
Et toes les petits à l’est.

à CONVOIS A PASSA G HH Si 
Tous Les Jours **

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et les trains du chemin de fei 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritime*, et aux villes de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et New-

A partir du S Janvier 1884, 
culeront comme suit •
Partant d’Otlawa.8.00 ».m.

4.50 p.ra.

RB Pour les Greffiers et les Commissaire

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jngeraent

i/HoumMONTREAL

«l’ii i ver, corn. 
Ii,24 Nov.ISSA

Bst l’œuvre la plus compl* xe du créateur 
et quand ce mecanvroe si compliqué, et si 
artistement fait, est dérangé par lu mala
die, on do t rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demandé 
i ux plus expérimentés, car le corps humain 
est quelque chose de tr op pré 
être négligé. Alors s'élève h 
“ Quel médecin employer ?”

Le Dr Oscar .Iuhannksskn, de l’Univer 
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
genileuwnaîre. *

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la Spurmalhroée, Go
norrhée, la Sphilie, la Stricture et l’Impor
tance, etc,, etc.

PARCEQUE vous avez été trom|>é et 
abusé par les CHARLATANS qui préten
daient guérir celte classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Johannkssen, avant que cette maladie 
devienne chronique et incurable.

GRATIS***
On enverra par la malle un traité pré- 

cieux du système du Dr Johannessen par
faitement cacheté A toute personne souf
frant de cette maladie, pourvu qu’elle 
s’adresse à son seul agent autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada.

Vl
S- 1-s

Sf
i-.SJ 11
«°M O cieux pour 

la questionw
POUR HUISSIER

8 20
P- ti™2 i B km tas de Procès-Verbaux, 

D’avis de Vente
1230 S’42 De Saisie,p.m. * *

7 30700 De Vent»

11*25 P-
10 11" (K)

les trains clr-

.1. POUR LES SEC.-TRESORIERS1ARS PALAIS 
t ains de vitesse 
•t Montréal.

ia! avec les trains 
pour Québec, Hali- - 

tostou, et tous les 
elle-Augleterre.

tre Ottawa, Toronto ^
1 août 1864 ; 
s Ottawa a 12.15 pm 
Toronto à 10.00 pm 

i Ottawa à 12.05 pm 
Toronto à 8.45 am 

3 Toronto à 9.20 an C | >
\ Ottawa à 6.07 pu i 

Toronto à 70.0 pm - T • 
i Ottawa à 5.17 u n

Arr. 8 Montréal. 
11.35 ».m.
8.80 p.m.Listes D’évaluation,

Listes IXe Perception,
Lvste Alphabétique d’elecleurt Montréal. i Arr. A Ottawa.

12.30 p.m.
I 8.00 p.m.

Pr’i
8.45
4.30

Tous les convois à passagers se rendent direc
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
antres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec Vexpress de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m.. 

Ftchburg à 6.00 p.m. et New-York a 
p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du

LE TOUT

SUR BON PAPIER
HENRY VUGELER,
49, South Street, New-York.

ET A DÉS

Divers symptômes compliqués sont trai
tés par les prescriptions spéoiales du doc
teur Johannessen d’après l’avis d’un mé 
decin dûment qualifié.

Toute correspondance confidentielle et 
toute réponse est envoyée frais de posteBIX B MX viâ

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
BT RAILS NEUFS BN AC1BR 

Les passagers pour le Sud et l'est changent de 
chars à la gare Bonaventure à Montréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
e passager ait à s'en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quoi en-
drUs billets et tout autre renseignement peu
vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc, 
rue Sparks, et au dépdt des billets, rue Elgin.

Le départ et r arrivée des trains sont 
réglés d'après Vheure du 75*me méridien.

O. O LINSLBY,

^84 1 an•Ftfc.. Les ordres envoyés qatr la Post 
rvv -iwni una attention io.ic et
sont exécutés sans délai. Korean d’jgent d’iinmeuble

MACDONALD
NO 9 RUE ELGIN.

CLT7B HOUSE
ABONNEMENTS:Ancien Poale de P. O’MEABAjj

20 22 ET 24, RUE GEORGE .. LE CINID1" quotidien, par an, S3.0C 
CeU Ane™.eTec“to™to.auS d6c0rée '* iLE COURRIER DE HULL” hebd., do $,i.O

Améliorations Modernes
ÉTABLI 1884.

Gérant.Tout abonnement est invariubleeu mi 
payable d’avance. A. G. PEDKN,

Agent gén. des passagers. 
OftAwa. 22 août 1884.

Des avantages spéciaux sont offerts aux 
artistes de théâtre.

La buvette est toujours pourvue des mail 
leurs marques de

Vins, Liqueur» et Cigares.

fS

—FhII- m l’ewetti ne ib VAE.K- 
K1A. L’eut Ih meilleure pool- 
made contre la chute de» 
cheveux et la Calvitie En 

i vente chez C. O. I» 4CIKK, 
JPI-armaeieu, rue Nn.»ex

La Société de PiibHeih A. B. MACDONALD,
Encantlur de la Reine, 

RB*ll>BNCB„........253 HUE NICHOLAS

T. P. O’CONNOR, Prop.
ttawa,2 sept 1884 U

pas !
i. PROPRIÉTAIRE.

I

.. - -
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Opère des Cures , 
MERVEILLEUSES ÿmmjtWi 

Maladies des Bognoos 0 1
ET [ -4

Des Affections du Foie

p,r“ «.M It Mr
Parce qu’il débarrasse le système des hu

meurs viciée» qui produisent des maladies des 
rognons et des voies urinaires, des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïdes, le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 
auxquelles les femmes sont sujettes. 
Vm-CECI EST BIEN DÉMONTRÉ^

IL OUÉB1T INFAILLIBLEMENT 
NSTIPATION, Ica HEMOR- 
RHOIDES et le RHUMATISME 

En faisant fonctionner librement tous lea 
organes,

PURIFIANT AUSSI LE SAN»
a svstème sa vigueur normale 
r chasser la maladie.

LA CO

et donnant au

DES MILLIERS DE CAS 
les plus graves de ces maladies ont été. sou 

lagés et, en peu de temps 
RADICALEMENT GUERIS. 

Paix, fl, sous forme liquide ou en poudre.
En vente chez tons les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle. 
Wells, Richardson A Cle., Burlington, Vt. 

Envoyez un timbre et vous recevrez un 
Almanach pour 1884.

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

K DNEY-WORT
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LIS CORDONNIERS Lundi prochain aura lieu l’ou
verture de la Kermesse vers 7 brs. 
du soir. A cette ‘occasion, il y 
la musique par la fanfare Sh 
rock qui a bien

Bi g M. CLAUDIO JANNET ATTENTION PLUMES JO’AUTRUCHES 4 
Frisées, ITettoyées et Teintes

ABOI

au-Une assemblée des cordonniers 
aura lieu demain, Dimanche, à 5 
heures de l’après-midi, à la salle 
de l’Union St. Joseph, pour com
pléter les arrangements du char 
pour la fête Nationale.

Isaïe Dazé, 
Président.

M. Claudio Jannet a fait, der
nièrement, à Toulouse, une con
férence dont la Semaine Calholique 
de cette ville nous apporte le 
compterendu':

“ Le vaillant orateur a montré 
avec une clarté saisissante et avec 
beaucoup d’esprit, ce qu’est la 
franc-maçonnerie, qui tient aujour
d’hui la France dans sa main.

“ Sous les cérémonies grotesques 
de ses rites symboliques, elle a un 
but.bien déterminé. Pendant long
temps elle s’est enveloppée de 
mystères, cachant ses noirs dessrns 
sous les voiles de la philanthropie. 
Mais aujourd’hui elle avoue 
détour ce qu’elle veut, ce qu’elle 
poursuit. Au mot d’ordre de Vol 
taire : Ecrasons Tinfâmt, on a substi 

celui-ci : Le cléri

am-
voulu offrir ses 

services gratis pour la circonstan 
ce, et aussi une soirée musicale et 
dramatique par le quatuor .-i bien 
connu du collège, aidé de quelques 
dames.

i Gants de Kid,

Gants de Kid,
Gants de Kid, |

B -----POURQUOI-----

DANS LESH Pour six mois...
- Dernières Couleurs et Goûts

DE LA SAISON

Ko Un Jour Après l’Ordre Demé I

S Poor quatre m7
S
g

Edition 1La lumière électrijue n’est rien 
à comparer au brillant noir à sou
lier [Royal Polish Dix by’s) pour 
kid moracco et cuir. Plus de frot 
tement de bottes; vous n’avez qu’à 
passer un petit pinceau sur vos 
chaussures et tout est dit. M. N. 
A. Savard est le seul agent pour la 
vente de ce noir à chaussure. Prix 
par bouteille, 15 cts.

Il y aura de main, à la suite d'
là grande-messe, assemblée de la 
section St Jean Baptiste des Chau
dières au lieu ordinaire des réu
nions M. le Dr Valade et M. le Dr 
Duhamel, M. P., seront les orateurs 
de la circonstance, et le président, 
M. Dauray invite tous les membres 
à se rendre pour recevoir des com
munications importantes.

Une jeune fille du nom de Bella 
Graham a été odieusement outra 
gée, jeudi dernier, vers les dix heu
res du soir, dans la rue Théodore, 
par trois vauriens nommés Mnrtah 
McHugh, Wm Gooden et George 
Brock. Css dangereux et piètres 
individus sont aujourd’hui entre 
les mains de la justice et espérons 
que leur châtiment sera exemplaire

C’est lundi qu’aura lieu l’ouver
ture de la Kermesse. On ne doit 
pas oublier que la recette de ce 
grand bazar est destinée à aider les 
orphelinats St Joseph et St Charles 
dans l’œuvre pieuse et éminemment 
charitable qu’ils accomplissent par
mi nous. Pour notre part, nous 
espérons que chacun tiendra à ho
nour de fournir son obole dans le 
succès de celte généreuse entrepri-

7, VIEUX ORHPE REMIS /V NT-BUV il

-• Goutellier . 1
ASSISES D’AYLMER Pour l'année....

Vendons-nous nos marchandises à meil
leur marché qu’ailleurs ? Ale:Le grand jury a déclaré non- 

fondée l’accusation contre Marie 
Pressault, pour suppression de par.

Il a trouvé bien fondées les accu 
salions contre Méderic Richard, 
pour vol et assaut sur un homme 
de police ; Sabine Lalonde, pour 
suppression par de ; Louis Perri- 
chon, pour avoir poignardé Tho=. 
Lemay.

Louis Du pel, accusé d’homicide, 
a plaidé “ non coupable ”

Les accusations contre les frères 
Aubry, pour assaut ; contre Allard, 
pour vol ; contre le jeune Ardell, 
pour vol d’une montre, ont ensuite 
été rapportées bien fondées.

TEINTURIER PARISIEN
ET O. 15, HUE, BXjGIKT, OTTAWA

(Près de la rue Sparks.)

-----LA RAISON EST----
Que nous rommes nos propres commis et 

nous n'employons pas de mains inu- 
tii1 s, ce qui nous sauve au moins

10 pour cent.
LOUIS LU13 mars, '85sans

ALPHONSE .-----RESULTAT----- JULIEN, LE <tué de nos jours 
calisme, voilà l'ennemi ! Mais la fin 
qu’on se propose, c’est la destruc
tion du catholicisme.

“ Toutes les lois néfastes, qui 
la France et la

gs»-:Marchandises à bon marché.

-----VENEZ----- Entrepreneur de Pompes Funèbres Ottawa etExaminer notre nouveau stock de Corsets, 
Paniers [BustlesJ, Satinettes et Mousse
lines, que nous venons de réduire.

i
font la houle de 
conduisent à sa ruine : instruction 
laïque et athée, décret d’expulsion 
contre les religieux, abolition de 
la loi du dimanche, supp 
l’aumônerie militaire, abolition du 
mariage, tous les autres projets à 
l’ordre du jour contre l’Eglise, sont 
l’œuvre de la franc maçonnerie.

“ L’orateur cite à l’appui de ses 
assertions des témoignages et des 
preuves irréfutables.

“ La force des sociétés secrètes 
vient de l’union et du zèle de sel 
membres. Ils sont à peu près seize 
cent mille dans le monde, et ce 
nombre relativement dérisoire, pré
tend imposer sa volonté à la société 
du dix-neuvième siècle.

“ Les catholiques, qui sont véri 
lablement le nombre, n’ont-ils pas 
à rougir de subir cette odieuse ty
rannie ?

“ Quand il s’agit de la bonne 
doit pas compter avec 

les sacrifices. Unissons donc nos 
forces et montrons-nous fiers de 
combattre pour Dieu et pour la 
France !

“ A la suite de ce discours, M. de 
Belcastel, se faisant l’interprète de 
l’auditoire, a remercié l’éminent 
conférencier, et en termes chaleu- 
leux et émus, il a demandé aux 
catholiques de Toulouse de s’unir 
pour combattre, par les armes de 
la foi, cette secte impie qui vou
drait nous asservir et nous ravir 
nos biens les plus précieux.”

363 Rue DALHOIJSiE, Ottawa, Q’ON VENG
BLAIS & THERIAULT, LACi-devant, occupé par M. Jos. Senècal.

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer an public d'Ottaw, 
et de ees environs qu’il a ouvei t un magasin de pompe, funèbres. Tonte commande qu’on 
voudra bien lui conGer sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont 6'la 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

3 mai—1 an
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SOUMISSIONSLE MONDE ET LA VILLE
Iles soumissions pour l’érection d’une 

chapelle à Casselman, comté de Russell, 
Vnl-irio, seront reçues par les soussignés 
usqu’au 30 juin prochain inclusivement, 
jes plans et spécilications pourront être 
examinés à Casselman ou à St Albert en 
s’adressant aux soussignés qui ne s’enga
gent pas à accepter la plus basse ni aucu-

eerUn typographe capable d’exé 
cuter les Jobs et autres ouvrages de 
ville, trouvera un emploi perm a 
nent en s’adressant de suite au 
bureau du Canada.

La moyenne des noyades à Otta
wa a diminué de 20 pour cent, du
rant les deux dernières années.

La société St George fera un 
grand pique-nique aux moulins de 
Conroy, près d'Aylmer, le 1er 
juillet prochain.

On a besoin chez MM. Pigeon, 
marchand, rue Rideau, de 5 coutu
rières, à commencer de lundi

Grande Vente à Sacrifice '
----- DE------

ne des soumissions. PORCELAINES, VAISSELLE.Révd. A. Phiiion Ptke.
Curé St Albert. 

Olivier Qiiesmeville, J. P.
Casselman.

ET VERRERIEMortgage Sale
Ton! doit elre vendu »n 

niarc
prix contant afin de faire place 

liandisee d’automne qui non*'pour le» nouvelle# 
viennent d’Europe.There will be oflered for sale, by Public 

Auction, at 12 o’clock noon, on THURS
DAY, the 18th day of June next, 1885, at 
the office of L. A. Olivier, No. 569 Sussex 
street, in the City of Ottawa, under the 
power of sale contained in a certain 
mortgage, which will he produced at the 
time of sale, Lot lettered T, on the west 
side of Rose street, in the City of Ottawa, 
which lot appears on the registered plan 
of Villa Lot Number Three on the south 
side of Park street, and Villa Lot Number 
Three on the north side of Ottawa street, 
in the City of Ottawa.

Terms and conditions will be made 
known at the time of sale, and may be 
ascertained from A. B. Macdonald, 
tioneer, No. 7 Elgin street, and from the 
undersigned.

cause, on ne ma- C. S. SHAW & Cie.,
Importateurs directs.

tin.
Hier matin, fête du Sacré-Cœur, 

plus ce quatre cents personnes ont 
fait la sainte Communion à la Ba
silique.

M. Laurent Duhamel, boucher, 
demande un jeune homme pour 
porter à domicile les achats faits à 
son étal du marché By.

On a fait plusieurs plan tâtions 
d’érables le long de la rue Nicholas, 
à partir de la maison Cushing jus 
qu’au coin de la rue Rideau.

Le juge O’Connor a recouvré la 
montre qui lui avait été volée il 
y a quelque temps. Ella était en 
la possession d’un nommé Kelly, à 
Utica.

Les “ Victoria Rifles” de Mont
réal doivent visiter la capitale le 
jour de la Confédération et seront 
irobablement les hôtes des Gardes
pied du Gouverneur-Général.

La musique de S te Anne : été 
engagée pour remplir le programme 
musical du pique-nique que la 
congrégation de l’église St Patrice 
doit faire à Fallowfleld le 18 cou
rant.

Ottawa, 21 Janvier 1884 1»« p.SC.

Hotel du CanadaLes diverses promenades delà capi
tale sont chaque soir encombrées 
par une immense foule de visi
teurs. Celles qui avoisinent les 
édifices parlementaires offrent par
ticulièrement, à l’heure actuelle, 
de l’attrait à quiconque est en veine 
de contempler les fééries de la na
ture et de jouir des premières fraî
cheurs de la nuit Durant la soi
rée d’hier, un violoniste et un har
piste ambulants ont recueilli une 
jolie recette en ce dernier endroit

Le Conseil de Ville Hull a passé 
un réglement jeudi soir pour dé
fendre à toute personne autre que 
M. Robert St George d’enlever les vi
danges dans les limites de la muni
cipalité. Un autre réglement a été 
passé pour prélever une taxe sur 
les propiétés de la rue Albert afin 
de couvir l*-s frais d’arrosage de 
cette partie de la ville. Enfin, une 
résolution de condoléances a été 
adoptée, sur proposition de M. Ro
chon appuyée par M. Richer, au 
sujet de la mort du saint et regetlé 
archevêque Bourget.

Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as
socié de M. K. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de r -prendre soni» 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M Renaud étant < ontinuel- 
foment en rapport avec les marchands do 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou
jours chez lui l s’engager au prix le plus

Chapeaux en Feutre, 
Chapeaux en Paille, 

Casquettes, Calottes,L. A. OLIVIER,
Vendor’s Solicitor. 

Dated Ottawa, 27th May, 1885. Et autres articles d’utilité pour hommes et 
enfants.COUR DE COMTÉ

A. RENAUD, proprietaire.
No 56, o8 et 60 Rue Murray' -Théodule Veilleux, accusé d’avoir 

obtenu $5 d’un nommé McDougall 
en usant de menaces et de violences, 
a été exonéré hier devant la Cour 
de comté, et on a commencé à faire 
entendre les témoins dans l’affaire 
de Thomas Hughes qui a été arrêté 
sous l’inculpation d’avoir assailli et 
volé John Dillon.

16 déc
Ouvrages en eeorce très variés

MANUFACTURE

D’ouvrage en Fil de Fer
ROBERT ORR

346 RUE WELLINGTON

AVIS AUX ENTREPRENEURS.
ON recevra à ce Bureau, jusqu’à MER

CREDI le 1er Juillet prochain, des soamie- 
aione cachetées, adressées au soussigné et 
>ortant la euscription ‘ Soumission pour 
'barbon,” pour fournir li combustible né

cessaire au chauffage des Edifices Publics, 
Ottawa. On pourra voir le dev.s et obtenir 
des formules de soumission à commencer 
de Lundi, le 15 courant, à ce Département, 
aussi chez Jas. Nelson, écr., architecte, 
Montréal, et au Bureau des Travaux Pu
blics, Bu read de Poste, Québec, où les ren
seignements peuvent être «Menues.

On devra envoyer avec la soumission un 
chèaue de banque accepté, fait payable à 
Vordre de l’honorable Ministre des Travaux 
Publics, pour deux cent cinquante piastres. 
Ce chèque sera confisqué si le soumissionnai
re refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou s’il ne le remplit pas intégrale- 

. Si la soumission n’est pas acceptée, 
sera remis au soumissionnaire, 
stère ne s’engage à accepter ni la 

des senmissions.

A. OOBEIL,
Secrétaire.

H. L. COTE
128, Rue Rideau-

OTTAWA
Ouvrages en fil de fer de toutes descrip

tions et de première classe.
Grillages pour banques et bureaux : une 

spécialité.
Guidages pour chassies, clôtures en fil 

de fer, bancs à bouquets, paniers, tamis " 
charbon et à sable, crible, couchettes, etc. 
etc., etc,
29 avril

LE 1er JUILLET

NOUVEAU MAGASIN DE FRUITSIl y avait assistance nombreuse 
hier soir à l’assemblée de l’IIôtel de 
Ville.

Des discours ont été prononcés 
par M. le maire McDougal et divers 
autres orateurs et on a décidé au 
milieu de chaleureux applaudisse 
ments de fêter d’une manière pom
peuse le 1er juillet dans la capitale.

Des comités ont été immédiate
ment nommés et vont se mettre à 
l’œuvre sans délai.

Nous souhaitons cordialement 
succès à tous !

PAR
La société St Vincent de Paul a 

décidé d faire une excursion à 
Ogdensburgh le 4 juillet prochain. 
M. l’abbé Sloane est à la tête de 
l’entreprise et nous n’avons pas de 
doute qu’elle sera couronnée d’un 
beau succès.

Un nommé Sabourin est tombé 
du haut d’une échelle hier, pen
dant qu’il était à blanchir au lait 
de chaux la maison de M. Cha’.e- 
lard, dans la rue Clarence. Il s’est 
cassé un bras dans sa chute.

Nous avons fait erreur en annon- 
çantq u’une table de la Kermesse 
était tenue par Mme L. Boucher. 
Cette table est présidée par Mme 
L. Foisy, dont le dévouement est si 
bien connu pour les œuvres de 
charité.

Nous prions nos lectrices et nos 
lecteurs de se rendre à la grande 
réunion patriotique q 
lieu demain après-midi à 3 heures, 
à la salle Ste Anne. Tout y sera 
fort intéressant et qu’on y aille en 
grand nombre.

Sa Grandeur Mgr Duhamel par
tira le 25 courant pour aller faire 
sa visite to raie et a administrer 
le Sicremunt de la Confir nation 
dans les diverses paroisses de so i 
diocèse. Nous donnerons dans un 
prochain numéro l’ittinéraire que 
suivra l’éminent prélat.

Un nommé Mark Craig, de Ro- 
chesterville, après avoir bamboché 
jusqu’à couler sous la table, en 
compagnie de quelques amis, s’est 
aperçu hier matin en reprenant 
connaissancs qu’on lui avait volé 
son habit, sa montre et sa bourse 
contenant $20.00 en argent. Il ju
re mais un peu tard que la loi 
Scott peut avoir du bon en certai
nes occurences et il n’a pu encore 
découvrir le filou qui l’a ainsi dé
pouillé.

H. OORHIVEAÏÏ
Pèlisseries, Fruits, Légumes, Cigares, etc.

IEGLISES CATHOLIQUES No. 253i Bue Wellington,
OTTAWA.Heures des offices dans les églises 

catholiques d’Ottawa le dimanche 
et les jours de fêtes d’obligation.

BASILIQUE, RUE SUSSEX TûîV s i Fenêtres i1m22 avril

le chèque 
Le Mini

plue baise, ni^aaeune c L’OCTROI DES TERRES
Sa Grandeur Mgr Thomas Du

hamel, D.D, évêque du diocèse 
d’Ottawtf; ,vi. l’abbé J. O Routhier, 
V. G.; M l’abbé G. Bouillon, pro
cureur 
taire :

-------- :o:--------
No»n tenons de recevoir le 

l»lus bel aewortlment 
•i toiles peintes et tierces 

pour fenetres tint ait 
|a nais etc lin porte en Canada

ACCORDÉ AU

CHEMIN DE FER Dl7

Pacifique Canadien
Ministère des Travaux Publics, ) 

Ottawa, 11 Juin 1115 j
; M. l’abbé M. Sloan, secré-

___ , M. L. Campeau, Rév. P.
Molloy, O M.I—Messes à 6, 8 et 10 
brs. a. m., et les vêpres à 7 brs p. m.

Litres de Prix
JACOB EBBATT.CONSISTE EN

Superbes Prairies à Blé eî Terres b 
Pâturages an Manitoba et dans les 

Territoires dn Nord-Ouest.

A l’occasion des examens sco
laires, je prends la liberté d’offrir à 
messieurs les instituteurs et insti
tutrices, un magnifique choix de 
livres de prix, pouvant être de niés 
aux enfants.

ksiwmSAINT ANNE, RUE SAINT-PATRICK

M. l’abbé M. R. Prud’homme, 
eu-é—Messes à 8 et 10 hrs a. m., 
vêpres à 3 hrs p. m.

SAINT-JOSEPH, RUE W1LBROD

Rév. A. Pallier, P.P.—
Messes à 6, 8 et 10 hrs a. m., vêpres 
à 7 hrs p. m.

SAINT-PATRICK, RUE KENT

M. l’abbé M. J Whalan, cuié— 
Messes à 8 et 10 hrs a. m„ vêpres à 
7 hrs p. m.

NOTRE DAME DU SACRÉ COEUR, RUE 
MURRAY

Rév. M. Gendreau, O.M.I., chape
lain—Messe à 7£ hrs a. m., et office 
à 7 hrs p. m.

SAINT JEAN-BAPTISTE, PRIMROSE HILL

Les RR. PP. Dominicains—Mes
ses à 8 et 10 hrs a. ra., et vêpres à 
3 hrs p. m.

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES,.
Obligations Canadiennes à 

5 pour cent
38 RUE RIDEAU.

N. B.—Voyez les échantillon» de - 
ces toiles dans ma vitrine.

Terres à bas prix, à proximité du che
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro
duits laitiers, etc. On peut acheter une 
terre

P. C. GUll.LAUMK, 
455 Rue Sussex. Z'iEUX qui possèdent en Canada des 

\J obligations à 5 pour cent rachelables 
à Londres le 29 juin courant et qui dési
rent les convertir eu obligations ae 4 pour 
cent peuvent le faire en donuant avis de 
leur intention à cet effet au Département 
des Finances â Ottawa dans l’intervalle 
de dix jours à compter d’aujourd’hui.

Les te: mes sont une extension d’inté
rêts pendant vingt-quatie ans et demi, à 
compter du 1er juillet prochain, au taux 
de 4 pour cent ; le capital étant racheta- 
ble le 1er janvier 1910. En sus dos inU - 
rêts à 5 pour cent dûs le 1er juil.et, les 
porteurs d’obligations qui feront la conver
sion susdite recevront dans le même 
temps un bonus de 1 pour cent.

S’il n’est pas converti, le capital sera 
payé à Londres.

FRED. TOLLER, 
Député Ministre des Finances 

pro tempore.

ui doit avoir
Avec ou sans conditions de Culture»

selon le désir du colon. Les prix varien 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con
ditions exigeant la culture et sans condi
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, UN RABAIS de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion de 
terrain cultivé.

ASSEMBLEE GENERALE DE 
COLONISATION

Dans les salles de l’Union St Jo
seph, à 8 heures P. M., dimanche 
prochain, 14 du courant, il y aura 
une assemblée générale de mes
sieurs les membres de la société 
de colonisation du diocèse d’Otta 
wa. Le public est invité à se ren
dre à cette impor-ante assemblée.

Après l’inventaire fait de notrov 
stock nous avons décidé d’offrir . 
nos marchandises à des réduc- 
Vous de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

Pittsburg 
née 85,000,01 

^42,500,000 et 
dont une pai 

m mérique cen 
Il y a à Pitl 
verres à vi 
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mer ce des 
toutes ses bi 
cristral trav 
parité.

Terme# de Paiement!
Les paiements peuvent être faits en 

plein au temps de l’achat, ou en six paie
ments annuels, avec intérêt. Des Dében- 
tures de Terres peuvent être obtenues â la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de frime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeut 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Com
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau.
CHARBB6 DRINK WATER, 

Secrétaire.

N.B.—Nous garantissons que loti tus 
ces marchandises valent les ”” 
prix fixés. Pas de déception.Madame Thomas llyfield 

née DUMOUCHEL,
147 Rue Sparks Ottawa.

Département des Finances, 
Ottawa, ü juin, 1885. HARRIS, CAMPBELL & C».James tt. Bowes

AB.0ECITX3 0TXI
Chambre 25,

SCOTISH ONTARIO CHAMBERS
RUE SPARKS.

Ottawa, 18 avril 1885

A VENDRE RUE O’CONNOR.
4 décembre 1884

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d’été. Notre assorti
ment qui vient d’amver et des plus com
plets.

Un cottage confortable, avec lot, à très 
bon marché, situé à environ dix minutes 
de marche de l’église Ste Anne. 8’adres-

jDame Thomas By field. JAMES BENNETT»
Janesville.UJ juin 7 mai Im.la 13 mars 1885—la HE*
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